
Rm 6, 1-11 
Le Baptême coûte 

 
Chers frères et sœurs, 
 

Pour ce culte de baptême, j’ai choisi ce texte que nous avons commenté 
lors de la préparation, car j’ai trouvé important que nous connaissions aussi 
cette interprétation de baptême selon Paul. 
 
Nous connaissons et l’avons réentendu la demande de Jésus de baptiser, pour 
marquer d’un sceau son alliance avec chacun de nous, alliance d’amour de la 
part de Dieu exprimé dans toute la Bible, dans l’Ancien Testament et 
Nouveau Testament. 
Nous connaissons moins son interprétation plus radicale de Paul. 
 

Donc voici, cet extrait de la lettre de Paul aux chrétiens de Rome. C’est 
la dernière lettre de lui, avant son arrestation à Jérusalem. Elle est la mise par 
écrit la plus aboutie de sa réflexion, éclairée par son parcours de foi. 
 
Je vous rappelle que Paul n’a pas eu un parcours de foi facile : il était juif, il a  
lutté contre les chrétiens, il s’est converti au christianisme d’une conversion 
radicale qui l’a fait devenir aveugle pendant plusieurs jours, puis il a été un 
chrétien envoyé hors d’Israël, mais les premiers chrétiens étaient persécutés, lui 
aussi risque la mort, il voyage beaucoup pour ne pas rester trop longtemps à 
un endroit ? et en même temps cette foi chevillée au corps, cette nécessité de 
parler malgré l’adversité, Paul est un homme passionné. 
Cette lettre est le témoin qui nous reste de sa passion pour le Christ, de sa 
nécessité impérieuse à en parler et d’expliquer, convaincre, argumenter encore 
et encore alors qu’en parallèle il sait que la foi ne se raisonne pas mais se 
reçoit. 
L’expérience de Dieu n’est pas une preuve de son existence, elle s’éprouve et 
on en témoigne. 
 
Paul souffre de cette passion, mais il continuera jusqu’à sa mort, que les 
traditions disent violente : mort par l’épée après condamnation ? (selon 
l’apocryphe : les Actes de Paul, écrit en 180), les avis divergent, rien n’est 
certain. 
 

Paul parle aussi du baptême : réécoutons les v 4 et 11 : 
« Par ce baptême de la mort, nous avons donc été ensevelis avec lui afin que, 
tout comme le Christ s'est réveillé d'entre les morts, par la gloire du Père, de 
même nous aussi nous marchions sous le régime nouveau de la vie. » 
« Ainsi vous-mêmes, estimez-vous morts pour le péché et vivants pour Dieu, 
en Jésus-Christ. » 
 
Au moment du baptême, nous mourons comme le Christ est mort.  



Et dans le même mouvement, nous vivons comme le Christ est vivant, 
ressuscité, et nous, « nous sommes vivants pour Dieu » 
Paul insiste sur le poids théologique du baptême, il sort la « batterie lourde », 
il veut convaincre de la force du baptême pour qu’il ne soit pas pris à la 
légère. 
C’est le risque quand l’accès est si facile 
Le baptême est offert, comme l’alliance avec Dieu est offert, mais nous 
rappelle Paul, il engage : demander le baptême est un témoignage de foi et 
un acte d’engagement. 
 
Nous mourons à quoi ? 
Nous nous engageons par le baptême à donner la mort au péché, en d’autres 
mots plus actuels, à ce qui nous éloigne de Dieu, à ce qui nous emprisonne.  
Nous nous engageons à ne plus accepter les dérives et tout ce qui nous rend 
dépendants : le manque d’argent, le trop d’argent, les écrans, les relations 
toxiques ou trop exigeantes, l’inquiétude, les problèmes de santé, en fait la vie 
dans tout ce qu’elle nous fait nous replier sur nous-mêmes. 
 
Nous sommes vivants pour Dieu ? 
Nous nous engageons par le baptême à donner vie à tout ce que Dieu nous a 
offert comme don, charisme, à explorer la vie, à la transmettre dans toute sa 
beauté, à chanter Dieu, remercier, vivre dans la reconnaissance, lui donner 
toute sa valeur à cette vie, nous battre pour qu’elle garde cette beauté de vie 
en Dieu. 
 
N’oublions jamais que toujours aujourd’hui dans certains pays, des chrétiens 
meurent pour leur foi 
 
En conclusion, 
Souvenons-nous de notre propre baptême ou de ce qu’on nous en a raconté. 
Oui, il n’a rien coûté pour beaucoup d’entre nous, juste un peu d’argent pour 
l’Eglise et quelques heures de préparation et de discussions avec le pasteur. 
Mais il coûte énormément, encore aujourd’hui, depuis Paul jusqu’à nos jours. Il 
a une grande valeur, un grand prix, car il offre la vie en Christ ; la vie avec le 
Seigneur est tellement belle ; nous aussi, soyons ces passionnés du Christ, 
vivants par Dieu !  
 
Tous ensemble, baptisés ou en devenir, soyons vivants en Christ en communion 
avec tous les baptisés du monde ! 
Amen 
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